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monde, il n’en a pas fait pour mourir non plus. D’ailleurs, il 
est mort pauvre des biens de cette terre, mais riche, croyons- 
nous, de ceux-là que n’atteignent ni la rouille, ni les vers. Et.
de toute évidence, cela vaut mieux.

• • •

A la translation de ses restes mortels, de l’hospice à l'église, 
à la récitation de l’office des morts et, le lendemain, aux funé­
railles mêmes, que présida Mgr l’archevêque et auxquelles offi­
cia le vénéré chanoine Lesage, les maîtres et les élèves de l’As­
somption, les paroissiens, une nombreuse délégation de Saint- 
Paschal, et plus de cinquante confrères, venus du dehors, ren­
dirent au regretté défunt un hommage significatif. Sa famille, 
en particulier ses quatre soeurs religieuses, ses cousines aussi 
religieuses, et ses cousins prêtres, les Marsolais, les Foucher, 
les Brien, lui apportèrent également l’affectueux témoignage 
de leur présence et de leurs regrets.

Mgr l’archevêque, pour faire son éloge funèbre, parla des 
doux et des humbles, qui sont comme l’on sait les premiers hé­
ritiers de la promesse divine: Bienheureux ceux qui sont doux 
et humbles de coeur. Il raconta cette vie de prêtre, si calme, si 
pleine et si utile. Il salua sa paroisse et sa famille comme dt| 
riches pépinières de vocations. Dans le professeur distingué) 
autant que dévoué, il signala l’un de ces hommes érudits qui] 
constituent cette élite dont on a dit que “ ce sont des sculp 
teurs d’âmes Dans le chapelain dévoué et dans le curé de la] 
paroisse eucharistique — “ née lors de notre grand con­
grès ” — il montra le prêtre resté éducateur d’âmes. Il nota] 
spécialement l’esprit de foi qu’avait toujours montré 11.1 
Marsolais dans son obéissance parfaite à l’autorité de son évrj 
que. Et tout cela, dans la bouche de Monseigneur, en mêmi
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temps que c’était un hommage délicat à la mémoire du défuntiediccre, dit de là
était aussi un appel discret, pour tous ces jeunes gens qui l'éj 
coûtaient, émus, à une vocation très haute, très sainte, et, 
définitive, très consolante.
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